
OTS.
actuellement au public et 

cliente un vrai bon eucre 
‘est à-dire à ceux qui 

notre célèbre thé.
:e mois : une petite consigna 
15 cents.

UD BROS.
DEAU & SPARKS

le Rideau.

HEMIN DE FER

{COLONIAL
entre l'Ouest et tous les 

t, -le la Raie 
, province de Québec ; ainsi 
•eau Brunswick, la Nouvelle 
du Prince Edouard, le Cap 
[les de la Madeleine, Terre- 
Pierre.
xpress quittent Montréal et 
s jours (dimanches excepté) 
destination de tous ces pointe

27 heures et

trains express directs sur le 
tercolonal 
hctricilé et sont chauffés par 
la locomotive même, ce qui 
ablement au confort et à la

t brillamment

dns directs sont attachés de 
s et dortoirs, nouveaux et 

! les chars salons pour

mer les plus en vogue, ainsi 
pêche les plus recherchée 
iule de (’Intercolonial qui

de

les expéditeurs est appelée 
facilités offertes pour e 
inc et en général -le toutes 
destination des Provinces 

reneuve, aussi pour l’expor- 
i et des produits expédiés aux

t informs lions concernant le

ent des billets,
>arks, Ottawa, ou à 

E. W. ROBINSON, 
it du Fret et des Passagers 

pour l'Est, P.Q 
Jacques, en face du 
Lawrence Hall, Montréal 

IR, Surintendant Général, 
lemin de Fer, \
, 18 Juin, 1891. /
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A. C. LA RUS 1
Comptable, ytuditeur, Syndic
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ee vend qu'en flacon* coul-
Se métier de» Imitation» S"

wauinnn.

et que M. Macdonald avait déelaré.avoir fait 
avec M. Pacaud un arrangement,d’après 1. - 
quel ce dernier devait recevoir un pourboire 
de 850,000.

Le témoin fut d’abord furieux d’apprendre 
ce mensonge et ea première peneee fut de 
■‘inscrire immédiatement en faux contre 
cette aeeertiou : mais aya * lu dans le 
Times i **" 1 une commission

vaudrait mieux

ment le» commissaires électoraux ont prie 
des mesures de rigueur pour empêcher que 
l’on inscrive à l’avenir 
mais encore ils ont résolu de poursuivre en 
justice avec toute la rigueur de la loi, les 
greffiers qui ont poussé la ga’unterie jusqu'à 
porter sept cents de ces dames sur les listes 
électorales.

TAPIS ! I100. seule femme

ENQUETE “ BAIE DES CHALEURS "

SEANCE DU 23 OCTO RE
QüÉBKC, 23 octobre—La salle d'audience 

offrait ce matin, un spectacle animé. On re
marquait dans ia foule plusieurs sommités 
politiques.

M. Pacaud était tout occupé à arranger 
ses lettres et ses télégrammes et il paraissait 
entièrement absorbé par son travail. A 1(1 
hre, les commissaires ont fait leur entrée. A 
l'exception de MM. Mercier et Roes, on ne 
voyait pas de ministres dans la salle. M. 
Pacaud était tout près de la loge des té
moins, mordant nerveusement les bouts de 
sa moustache et en apparence, anxieux d'ar 
rivtr au terme de son interrogatoire.

L'huissier a appelé MM. Labadie et John 
J. Macdonald, mais ces messieurs ne re sont 
pas prés» h tes. Alors l'huissier a appelé M. 
Moreau du département des chemins de fer; 
mais on n’a pas jugé à propos de l’interroger. 
Alors M. Pacaud a été invité à reprendre sa 
p ace dans la loge des témoias.

M. PACAUD : Dans la matinée du 19 
mare, le témoin causait avec MM. Robidoux 
et Langelier. lorsqu’il vit arriver M. Arms
trong accompagné de M. Thom. Après la 
présentation de ce dernier, M. Armstrong 
entama la conversation. 11 dit au témoin 
qu’il espérait que ce dernier était prêt à né- 

j goder avec lui. M. Pacaud lui répondit af 
| tirmativement, pourvu que M. Armstrong 
eût vû M. Macdonald. M. Armstrong répou- 

! -iit négativement et il demanda quels avan- 
j tages il donnerait au nouveau syndicat.
| M. Pacaud dit qu’il se conformerait à la 

loi. M. Armstrong déclara alors quels 
j avantages il demanderait pour lui-même.

M Thom intervint pour dire que M. Pa- 
| catul accepterait $75,000, mais comme on 
! était tombé déjà d'accord pour la somme de 
$175,UOO, M. Pacaud réclamait la différence 

! entière, soit $100,000. M. Armstrong ré- 
p mdit " Accordé ! "

Après cela, le témoin et Armstrong rejoi- 
avec Baguettes en Chêne, plu I gnirent MM. Robidoux et Langelier. M. 
alior. <x:Me„r. à brefdéUi. Robidou, dit ,|üelegollve,ne.„ent n'.p- 

j prouvait pas cet accord, à moins qu'on ne 
• donnât des garanties pour Us subsides ac
cordés et pour !a construction dn chemin de

Mai» les femmes de Chicago, qui ee sont 
en têie d’exercer leurs droite politiques 

comme e» hommes, ne ee tiennent pas pour 
battues pour

CHEZ—

THOMAS LIGGETT 1 de
Eues ont déjà présenté 

requête » a Cour Suprême pour obliger 
les commissaires éleetoraux à Us inscrire, et

M. aux explications 
[u’ii a faite des

66 & 68 Rue Sparts. révolution «ielles menacent de soulever 
Von ne fait pas Iroit à -eur demande.

On fait remarquer que c'est la première 
foie qu’un aussi grand nombre de femmes 
revendiquent le droit de suffrage dans 
seule ville, et cette manifestation

îque Nationale.
I faut dire que le 
car son parti de 
o, politique dans 
vfnce de Québec, 
'ee. Sa tâche cen
taines dépenses 
is politiques dans

Au sSont destinés à être vendus vite et eu con
séquence -’iutel igent acheteur qui aperçoit 
une bonne -v -si-u, obtient toujours le 
meilleur des boives marchandises en ven .

Le prix -i- nos Tapis-Tapisserie, les d • 
niers reçus, sont 'e» v.iivai ts : turellement une vive ee sation à Chicago

COURRIER DU JOUR39cts.
4-lcts.
47cts.
L8ets.
74cts.
82cts.

23c ts.
29cts.
3 lets,
52cts.
59cts.
63cts.

Tapis âe Laine,
Tapis de Velours,

Tapis de Bruxelles, 
Tapis Carres Artistiques, 

Toiles Cirees,

PERSONNEL
Le Capitaine O. Latour est arrivé à Otta

wa samedi venant du I ic Kippewa.

nquait, il ne lui 
iliir des eouscrip- 
M. Ltngelier et 
vec lui chez M. 
et endosser des 
ntee. Voilà com-

COMITE CIVIQUE DES CHARS UR 
BAIN.s

Le comité civique des chars Urb 
réuni vendredi dernier, dans ia soirée.

Etaient présents le inaire Birkett, les 
échevins Stroud (au fauteuil), Johnstone, 
Hill, Tubman, Wt>l ace, Campbell, l’avocat 
«le U ville MacTavishet le greffier Lett.

Le bureau s’occupe de la motion de Pèche» 
vin H'.ugham, ayant pour but de prier le 
maire de donner sou autorisation à V

billets 
ment 1-

(a;
particulier du

Au
>pe, M. Mercier 
mains plusieurs 
face à des dé— 
Cana ia qu’en 

aurait besoin. delà ville, pour permettre à ce dernier de 
commencer des procédures contre la compa
gnie de» chars électriques, afin de la fore r 
de continuer rétablissement de sa ligne sur 
la rue Cumberland, jusqu'à la rue M--Tag
gart.

on y escomptât

lui dit queRugs L’avocat de la ville déclare îu’il a déjà 
notihé la compagnie à et-sujet, et qu’il a - 
tend encore sa réponse. Comme les échevins 
des quartiers By et Ottawa ne sont pas pré 
s-nts à cette séance du comité, la quest 
est remise a plus tard.

Sur la demande de l’échevin Stroud, on

M. Mercier et 
ce dernier lui 

, il pourrait ae

li
Et un Immense Assortiment de

Nattes et laillassons Cocoa, mirent quel em 
lui ont - té confiés, 
rope, M. Ilercier 
it, parce qu’il y 
i s-, jet de $5,000 
en Europe. M. 
cet argent pro- 

témoin lui expli- 
re et à sa satis- 
t avait été em-

l’ail lassons 
les esc

recommande à l’ingénieur de la ville de pré
parer un rapport détaillé de la pl tinte de la 
Corporation contre la compagnie, chargée 
des réparation» à faire subir aux trottoirs et 
de demander à la dite compagnie de presen
ter ses réclamations contre la municipalité, 
si elle en a à établir, de son côté.

Le comité ensuite s'ajourne.

argeur unie ou de fantaisie 
54 et 72 pouces

Thos, Liggett fer.
Le témoin jure <!}n’il ne s’attendait pas à 

1 recevoir pins de $5,(XX), à titre de commis
sion , mai» que lorsqu’il avail vu quelles 
grandes proportions avait prises l'offre de 
$75,000 qu'on lui faisait, il se dit qu’il venait 

i de tomber sur

ployé.
UN REMARQUABLE SOUPER AUX 

HUITRES
Vendredi dernier, dans la soirée, M. N. 

H. Valin, le propriétaire si populaire du bel 
hôtel, situé au coin des rues Sussex et Mur- 

i tay, conviait avec sa générosité habituelle et 
^ sa parfaite urbanité, ses nombreux amis à 

un de ces glorieux oupers aux huîtres, ins
titués pour souhaiter la bienvenue aux fri
mas d’hiver. Au mot d’ordre, " Sus à l’en 
nemi, pas de quartier ", l’entrain des convi
ves se transforma soudain en une ardeurguer 
rière et quelqie temps après, la salle à 
manger < ffrait de tous côtés l’émouvant 
tableau des nombreuses dépouilles de ces 
malheureux " mo Insques -, plis à l’impro- 
viste et englouti» sans miséricorde, sans une 
larme versée sur leur sinistre fin. Comme le 
pro ver lie veut que tout poisson nage, les 
coquillages de leur côté exigent*de séjourner 
dans un li juide quelconque, 
messieurs voulant faire les choses en ordre 
et respecter les traditions, sc décidèrent a 
u.i dernier sacrifice, celui d’arroser généreu
sement leur pouper maigrt, (vu qu’on était 

vendredi) île ces capiteuses boissons de 
première classe, qui ont établi si vite dans 
notre ville, parmi les gourmets et es vrais 
connaisseurs, 'a grande réputation et !o nom 
populaire de l’établissement,si bien tenu par 
son propriétaire, M. N. H. Valin.

M.
d’un grand 

tout cela est 
Ique confu-

mine d’or et qu’il ferait 
bien de l’exploiter de son mieux ; c’est pour

i quoi il demanda $25,000 de pins. (Rires 
! dans l’auditoire.)

$1,000Le témoin ajoute qu’il n’eut pas la moin
dre difficulté à obtenir la somme addition- 

! nolle qu’il demandait. Plue tard, il télégra
phia a M. Macdonald, le priant de ee ren- 

| contrer avec lui ; mais il n’en obtint pas de 
réponse. Plus tard encore, il rencontra à 
Montréal M. Macdonald qui 
aurait aimé à entrer dans le syndicat : mais 

j que M. Riopel ne se montrait nullement dis-

ont consacrés à 
ises faites à laExposition Terminée fonds

maison
a lecture d’ 
rgent retirées de 
déposée parmi les 

liste comprend , 
b dont les uns se 
politiques et les 

ries, de remèdes, 
leurs, au paiement 
a Laud à la Basi i-

que l’Exposition I 
et que les direc- | 

né le» prix On a parlé, 
chances de l’Exposition

eiH*iîeu ; pi-sé à traiter
M. Macdonald lui donna son adresse à 

Londres,pour qu’il pût renouveler ces négo
ciations, si l’occasion se montrait favorable. 
Le témoin reçut, en effet de Londres une 
lettre de M. Armstrong qui le priait de 
fournir à M. Thom, l’occasion de gagner 

uelque chose dans cette affaire ; mais M. 
P*caud répondit à M. Armstrong qu'il ne 
voulait pas mêler M. Thom à cette opéra-

Les visiteurs déclarent lui dit qu'ilm granit

discuté, sonde

Plusieurs 
ses ; quelque 
avec ses chiei 
Proclamez eurs erreurs, croissant tous 
ies jours, six jours dans la semaine. 
Mais WOODCOCK est l’homme qui of. 
fie la plus merveilleuse exposition de 
nombreux Chapeaux de Feutre, et d’im- 

es quantités de Dolmans. Mon 
aliment d Oiseaux et de Plumes, de 

grands et petits an ices, vendus à des 
prb si bas fout à mon magasin, ia plus 
belle renommée. Oui, j'irai chez WOOD
COCK. acheter un Chapeau Lennox, 
tous -es prix me plaisent et j’aime ce 
magu in a "prix fixe. ’ là, cest la

un Nellie By ; car perconne ne 
Hie c ••-t le magasin le m 

lié pont Chapeaux

s les
expositions étaient mervei

“Barnum” s’est montré \ 
is e» ses moutons.

-

155.40, le témoin 
nené à remettre 
r. Il lui avait 
isnn, car ce mi 
de $7,000. M.

Il y eut échange de plueienrs lettres entre 
M. Armstrong et le témoin, toujours sur le 
même sujet. Le 16 avri1, le témoin reçut 
télégramme de M. Armstrong l’informant 
que M. Thom et lui devaient se rendre le 
jour suivant à Québec. M. Armstrong ne 
vint que le 17 ami, pour entamer les négo
ciations avec le gouvernement. Le témoin 
eut alors une entrevue avec MM. Robidoux 

souciait nullement

nse. Paeaid lui 
peine, car il (Pa
ls et il ne les rc»

etement ou

Langelier quitta 
, il fit présent de

CORRESPONDANCE

312, 314, 316 & 318 MONSIEUR I.K 1 >IK Kl.'TRI" R,
Monsieur P. H. Durocher ayant fait pa 

raître dans le Si’KCTATEUR de vendredi der
nier, une lettre de MM. les juges du défi, 
avéc l’intention de prouver que l’Union Mu
sicale, devait pour sa quote-part participer 
dans les dépenses, je vous serai très obligé 
de vouloir bien me permettre l'ustgc de vos 
colonnes, pour (porter à sa connaissance la 
lettre ci-dessous des mêmes juge 
prouvera malgré toute la complaisance qu’il 
peut y mettre que les vaincus doivent payer 
et que l'Union Musicale en poursuivant, ne 
fait qu’exiger les droite qu'elle a acquis par 
sa victoire.

) petite fête de 
niversaire de la 
et à cette occa. 
n petit discours, 
promesse de snb 
t-ion d’une mai- *' 
gelier s’en ferait 
que que l'hono- 

bâtir une de» 
misse voir dans

j et Langelier. Il ne se 
de voir 1rs plus anciens ministres, parce "que 
ce u’était pas auprès d’eux qu'il avait de 
l’influence. Il aida également M. Armstrong eion M 
de toutes les manières possibles. Il ee r-p- 

® i pelle avoir fait remarquer à M. Garneau,
1 combien il était nécessaire de tomber d'ac
cord avec M. Thom, sans cela le syndicat bâtir 

i ee désintéresserait de cette affaire. rable
| M. Pacaud se rendit donc chez M. Gar- i plus 
neau et il obtint de lui qu’il s’accorderait | cette 

I avec M. Thom. M. Garneau ee montra 
d’abord plein d’hésitations ; mais le témoin 
parvint à lever tous ses scrupules et à la fin 
M. Garneau lui promit de prendre cette 
affaire en sérieuse considération.

M. Pacaud conseilla alors à M. Thom et 
autres, de faire faire la conversion de

Rue Wellington
payées, M. Pa 
laant à certains 
cneurs pour M 
e de $1,900, un 

de $500, etc. 
b M. Langelier a

caud ne

■ SNF® mI I ü 111 BP I
m LE FER M

I BRAVAIS!
experiment!* par l- s i.lu' grandi Material 
dn M. n-l- i i - in.ineilhlres nl dans
n lr"uble*-
- Il «colore et . "-c le sang et 
lui donne !.. vigueur nécessaire. H ne

■ ■
S» daller !m: nt'tfaçonu.^^L

■ hirer lâSiiiâiarefl Brara s.:-.f.rivi»iïo»C«
DtTi.lL i TOUTE!. LE* PlIlKM*' IES.

Gros : 40et 42. HueF'-l.asare.Psrls

Honoré Bbbnot

College de Musique Canadien.
Ottawa, 22 oct., 1891,

l’octroi de terres, ce qui ent lieu, en effet et 
les négociations purent ainsi aboutir.

Le témoin explique ensuite ce qui amena 
différentes personnes à entamer des négocia
tions avec la banque de l'Union et la ban
que Nationale.

M. Pacaud envoya chercher des chèques 
imprimés, MM. J. C. Langelier et Arms
trong étaient à son bureau. Ce dernier fit 
iae cinq chèques de $20,000 ; ensuite, il fit 
signe à M. Pacaud de sortir avec lui. En 

séquence,ils sortirent tous les deux et M. 
Armstrong lui remit les cinq chèques, lui 
lisant : "Vous voyez à présent quelle sorte 
d'homme je suie. Je tiens ma parole, M. Pa 
caud lni répondit qu’il n'en avait jamais

Si M. Armstrong ne pouvait pas donnerau 
témoin les cinq chèq 
particulier, c’est à cause de !a présence de 
M Edge, le secrétaire particulier de M. 
Pacaud.

Ensuite le témoin se rendit auprès de M. 
Vallières pour lui faire mettre sa signature 
à l'endos de ces chèques. M. Va'lières y 
consentit et les chèques furent régulière
ment escomptée à la Banque de l’Union et à 
la Banque Nationale.

M. Pacaud présente les chèques et ils sont 
déposés au nombre des pièces de la cause. 
Le témoin, continuant tneuiteeadéposition, 
dit qn’il rencontra Armstrong, qui lni dii 
d’aller à l’hôtei Saint Louis oil il lui remet
trait les $570, somme qui représentait l'in
térêt des $100,000. Le témoin n'alla point 
à ce rendez-vous, mais M. Armstrong lui 
donna le chèque ch' a lui.

Dernièrement, pendant que M. Pacaud 
était à Londres, il fit la rencontre de M. Ca- 

qui lui dit qn’il avsit suivi attentive- 
«•et l’enquête faite par le Sénat eaaadiea

Cher Monsieur,
Suivant U demande qui nous en a été 

faite, nous avons l’honneur de déclarer <*ue 
conformément à une lettre écrite at Prési
dent des Comités des Biiideset acceptée par 
luis notre décision a été donnée sur le nom
bre de points gagnés.

Ayant obtenu 84 pointe contre 83, vous 
êtes incontestablement sortis vainqueurs.

Toute suggestion ou recommandation faite 
par nous, relativement aux dépenses était 
complètement en dehors de nos attributs, vu 
que nous n’avions aucun pouvoir d'interve
nir dans les arrangements préalablement 
fai’s entre les société» concourantes.

jusqu’à 2 heures

PORCS 
comté de Ly-

roùte ont dé- 
: dévorant ea 
elite fille in

i’ F. C. Smvthk Mue B. T. C. I) 
Signé 4 John C. Bonnjcü 

[ F. Boucher
fermiers sont 

rcs à coup de 
omme et de la 
tilés qu’il n’a 
découvrir leur

accourus
H. Brenot, Esq.

dans son bureau
NOUVELLES LOCALES

identité.
Une réunion du Consei-de-Ville auraduLe

La Cour de Chancellerie a été ouverte 
ce matin, le Chancelier présidait lui-même.

—C’est le 11 novembre piochain que 
l’Institut Canadien donnera son fameux souque l’on
per aux huîtres.

inspection des Gardes-V Pied 
Gouverneur-Général aura lien 1; jour d’ac- 

voter aux tions de grâce, déclaré par pro limation»

dujour, dans

jour férié
—Mercredi pro .-bain, à hait heures, une 

grand’mesee sera chantée à la Basilique, au 
sujet de l’anniversaire de la consécration de 
Sa Grâce, l’archevêjue D ihamei.

Les abonnes qui ne recevraient pas 
regulieremeqt leur journal par les por
teurs sont iqstammeqt pries d'eq doqner 
avis a nos bureaux d'administration ou 
bien par carte postale.

prechain 
Il est 

droit de

pour les

- propos que le 
encore reconnu

i. Néanmoins, 
viennent de leMBS dit-on, à se faire inscrire comme électeurs, 

et il pourrait bien, parait-il, en résulter de 
grave» eomplicatieae. Eu effet, bol seele-

j.li^nfséws»

)E FER

a Ailantipe.
i

Service Rapide
—ET—

a Plus Courte et la

rité le 29 Juin 1891.

PTIRONT Dg LA (1ARK DE LA 
:lgin comme suit ;

L'EXPRESS DE MONT 
» REAL rapide arrêtant 
.ions entre Ottawa et le Cô- 
à la jonction du Coteau aVeo 
and Tronc pour l'Ouest, et à 
ions les trains pour l'est, et 
t Montréal à 11.35.

L’EXPRESS DE MONT
■ réal rapide limité n’arrêi ant 
et à Alexandria entre Otta- 
i, a un char réfectoir, 
à^8.20, se relia

Dalhousie, etc 
L’EXPRES.1*

NEW-Y

<

du Grand Trôna 
t. Portland, Ri •VKa

S DE BOSTON 
ORK (passant 

nouveau pont en acier ; 
)int, St Albans, Saratoga, 
Boston, New-York, Phiia- 

lee points au 
de Wagner depuis Ottawa 
t Ottawa et New-York. (Ce 
utea les stations entre Ottawa

i le

sud, avec

POUR MONTRÉAL, ar
rive àMontiéal à 7.05 p.in.

IRRIVBRONT COMME SCIT :
tESS DE BOSTON et New- 

pointe interet de tous les 
rêt à toutes les 
it Ot 
3W Y

Québec
I à 9 A.M., n’arrête qu'à 
f pour laisser des passagers 
ions sur le Grand Tronc.

Express rapide de Montréal, 
Québec, Halifax, St. Jean, 
■oints sur 1’Intercolonial et le 
ontré»! à 6.15 P. M. à 1’ 
i d'Halifax et arrête à toutes

lTcTtawa. Laisse 
ork à 7.00 P. M 

de de Montréal, Port
ât Dalhousie. Tiain

[.formations s'adresser à VA- 
la vente des Bidets, au coin 
et Elgin.
ÎRLIN, C. J. SMITH, 
Général. Agc-ut G-' éral 

des F iteers

X* -

1860

ti.

Electrique.
nées d’étudee et d'expérien-

WARNOCK.
RUE SUSSEX.

34

Pt EVOLUTION

Photographie S
AU

GRAND MARCHE

JARVIS STUDIO
141 Rue Sparks 141
Attention au bon numéro.

Librairie Française d'Ottawa.
blic trouvera von tammvnt à celle 
. tous les livre» et fourniture» pour 

Prière* Livres d'His-
h
le» écoles : Livre* de 
tulles, en Français il 
Papeterie, Articles Rel 
d’Ohjets de Fantaisie 

nouveautés.

on Anglais. Aussi 
gieux et une variété 

ours dans les der-
Ürdive remplis avec

prompti

P. C Guillaume, Libraire
Coin des Rvks Sussex et York.

VENTE A BON MARCHE
île montres, de pendules, de bijouterie et 
d'argenterie chez

JOS. E. TREMBLAY & CIE.
113 RUE RIDEAU.

<arPorte voisine de M. Th. Birkett. 
chaud de fer.
Pote à eau 
Porte-cornichons 
Beurriers 
Couteaux 
Couteaux 
Cuillers il

a $2 75 en montant
.i.

do
do

do

dessert do

rs de dessert do 
huiliers à.thé

Aussi un assortirai

».
do
do
do

tdo i .Vi
nt complet de jumelles 

none en nivkel, en or et en aeh r. 
* matin en nickel réduit» à $1.35 

P. 8.- Montrée, pendules et bijouterie, 
réparées au plus bas piix.

' ‘ Réx
Till,

CAPITAL STEAM LAUNDRY
100 Rue Rideau iOO

sous le plus court 
bas prix.

OUVRAGE GARANTI
Nous fuisoua une spécialité dn lavage des 

rideaux et des chemises blanches.

ijavage et repassage faits 
délai et aux plus

L. BELANGER
Téléphone No 577.

Paqueta pris et retournés a domicile gra 
tuitement.

E. J. LeDAIN.
GERANT DU

Oak Hall,
33^ Rue Wellington.

Salon de Hardes Faites
Vient d'arriver d'un voyage à Montréal 
oii il a acheté des Capot h un Laine, du 
Pantalons, des Bus, tout à des prix très 

qu’il vendra à des prix tiès-rai 
blés ; et des Corps T 

giamle quantité.
Votre Patronage est Sollicite

sonna

VIREZ VOIR MES MARCHANDISES

PEINTURES
Préparées.

Toutes prêtes pour tous travaux qui 
rivalisent avec les meilleures Manufac 
turcs du Dominion et du monde en

Leurs Qualités.
Sont Egales à n’importe lesquelles. 
Supérieures au plus grand nombre. 
Surpassées par aucune.

W. H0WE.
Fabricant de Peintures’.

OTTAWA.

ETITE CAZETEE -jtofhÈÉdk

H. CHATELAIN.
Q1X SERVANTES générales désirent une 
0 situation. it'»U rue Sussex, Bureau de 
placement.

IINE MODISTE 
U rlence dans le

ayant trois
metier, desire
boutique. S’adi

Avocat, Notaire, Etc.
569 RUE SUSSEX 

«VArgent à Prêter.
OTTAWA

IS Félix Lan 
de colleetei 

faire aucun* tiausactivn
a:; n est nullement autuii 

l’argent pour moi. ou de

E. M. Lambert, M.D.C.M.T M. CLARK. 
Criohton House,

('OIN DES RITES ST. PATRICE BT 
M BERLAND.

N DEMANDE 
pour le commerce 

tant. Avar 
commencer 
oiaux. Ne tardez 
du premier 
nureerymei

Un bon agent voy 
de ville. Emploie 

liage» particuliers à ceux qui 
■ont maintenant. Articles spé 

lut». Ia* salaire compte 
jour. BROWN BROS., Trees 
i, Toronto, Ont.

LE SEDLITZ CH. CHANTEAUD
le Purgatif le plus e/ficucr contr 
tipation, Migraine, Maux 
Goutte, Rhumatisme, etc 
auprès des médecine est universe 
éviter lee contrefaçons, exi 
jaune ot la marque CH. 
seul préparateur des niédiosments 
triques du Dr BURGGRAEVE.

0 agour
C

•res de OOXSrLTATIOMl— 
l à 3 P. m.9 à 10 A M. 6 à 8 T. M.

m - KAUoalw .1 de

GEO. McLAURIN, LI..Bo la Cons 
d’estomac, 

Sa réputation 
; -Ile. Pour 

ger une enveloppe 
CHANTEAUD 

dowimé

AVOCAT, Eto.
BUREAU : 19 RUE KIX1IN, OTTAWA

VAUX & CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

BLOC EGAN, RUE SPARKS
VIS 4 Vit» L HOTEL Rl'tUIELL 

«V A rgent A Prêter.

â VIS AUX MERES Le “Sirop Calmant 
ri de Mme Winslow " devrait toujours être 
employé quand les enfants font leurs dents. 
Il soulage immédiatement le» souffrances de 
ces pauvres {H-tits. produisant un sommeil 
naturel, paisible, en faisant disparaître la 

r, et ies ji unes chérubins e’évei lent 
aussi "Vrillante et frais qu'un Inuiton de 
rose." Ce sirop est très agréable au gout II 
apaise l'enfant, amollit ses gencives, enlève 
toute douleur, fait disparaître les souffran
ce# intestinales eu réglant la digestion, et 
est le m-.illeur remèd connu utre la diar
rhée, soit 'u’elie provienne dt

utres causes. Vingt-cinq i 
Ile. Ayez confiance et dem

ant de Mme Winslow" et lie 
aucune autie préparai ion

J. W. W. WARD
AVOCAT ETC.

liURHAU—

31 Scottish Ontario Chamhors Ottawa. 
J’GARA, MacTAVISH & WYLD,

loulenr

la dentition 

andez le
l’a

"Sirop calm Avocats, Solliciteurs, Notaires.pie
Sloe ((ay, Rue Sparks, Ottawa, Ont,

( S !
-, "> . - .N

rH*M DK l.'llOTKI. UDHilEliL.
D.H. MacTavisw, W.WvlMan i in O'II

ai Belcourt, MacCraken A Henderson
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

ONTARIO IUT OUHBHO 
OTTAWA.

it
ni'S SOUMISSIONS CACHETEES mires 
U nées au soussigné ot marquées "Soumission 
pour altération», à la Cour Suprême", nerim* 
reçues à eu bureau jusqu’à Vendredi, le tl 
Novembre, 1891, pour les altération# à faire 
à la Cour Suprême, Ottawa 

Les plans et spécification» pi 
an département de» Travaux 
wa. le ou après le vendre

A. Beixiovut, Iomn J. McCbaebh
Gko. F. Hkndkivmin

-A. B. LUSSIER•u vent et revus 
Publics, Olla 

di, 23 octobre, et 
seront considérées que si 

les formes voulues e 
main piopre des souini#8ionnai

Avocat, Notaire, Etc.
BUREAU 569 RUE SUSSEX, 

Coin iit la A'ut Ktdeau, Ottawa, Ont.
*rArgent à Prêter 
l’Emprunteur.

le» son II iiHHione ne 
sont fuites di 
e» de la avantage spécial

Un chèque accepté 
ordre du Mini

nar une banque p 
»tre de» Travaux X A. E. LUSSIER.hle à

blics, représentant le 6o/o ttu monluiil de la 
soumission devra accompagné chaîne sou
mission. Ce chèque sera perdu, si le sou 
missionnaire refuse le contrat ou 
p*it qu’imparfaitement : dans le ca» que la 
son mission serait refusée, le chèque «cruit 
rendu à »on propriétaire 

la- Département lie »’- 
accepter am

M. J. GORMAN. LL Bne le rem-
( Sucre s st ht di !.. A. Olirdet. )

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
BUREAU—

Carleton Chamhsrs, 74 Rue Sparks
OTTAWA.

«V A rgent a Prêter.

nullement à 
la plue basse.soumission, ni

E. F. E. ROY
Secrétaire.

des Travaux Public». ) 
wu, 21 Octobre 1991 I

Christian & CiayKÊllÉi Commercant» rr Hnfiroon.
• J CAN A.L, 
l'-irtf. Adressez n

BA8BI 1ST L 
En dehors du 

oomiiiandee à ('. Christ 
House, Little Sussex -

v... AgiAvis aux Chasseurs
Ecole des Beaux Arîs(.M A n ko, 23 Septembre, 1891 

Les
verture de la saisi» 
presque tous le» jours, 
étrangères à la Province 
d’Ontario ont cliasst 
le» limit.

J’ai à 1

journaux, depui» l'ou 
n do la vli.isac, publient 

des peiHoimiiH 
ébcc et à celle 

chassent encore dans

44 Rue Bank, Coin de ia 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dossus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er Ma

qui comprend le
liimse, d'après le modèle 

teinture et l’aquarelle, lee con
nus sont do $5.00 par mol», pour le 

de $2.50 pour le coure

3“%
Pro-n lo cotte

vous faire remarquai, en consequen 
c'esl votre devoir, aussi Lien que 

tous les gardes-forestiers sous votre 
>nt rôle, <le surveiller à ce que les lois de 

soient exactement observées par cha 
cnn et de demander à toute personne non- 
duiniciliée comme suKiiit, un permis de ce 
Département et à défaut de ce permis, de 
poursuivie ces violateurs dos droite de chus 

loi.

cil
Dam le Dépar 

dessin d’apiès la 
vivant, la |

cours avancé, et 
élémentaire.

tement

fcril
»e conformement â la

K. E. TAOl ft,
A sut. -< "oiiimiHsairc Dans celui du dessin industriel, il’arohi. 

lecture, de machine, cto., surtout utile aux 
décorateurs etJ. H. < HAKLKSON, Kcr.

Hmint. de» Gardes Forestier», ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 pe»Ottawa.

.S’adresser à ACHILLE FRÉCHETTS 
secrétaiLIGNE D’OMNIBUS

Cimetiere Notre-Dame, Chemin dt 
Montreal

lx!8 Omnibus partiront du bureau de po e 
tous les dimanches, lorsque la tempéiatur 
le permettra, a 1,30, 2,00 et 3,20 p. m. 
revenant le soir à 4,30, 5,00 et 5,30.

LANDRY * THOM1 Sf»

dire des Communes, ou 
Professeurs

DR. WASHINGTON
Craduéen 1872,àl’U 

niveihité Victoria, avec 
honneurs, a subi aussi 
les i xumens du Collège 
de» Docteurs et Chi
rurgiens, Ont.

Di pui» 1880, a consa
cré tout hon tempe à 

' maladies de

" é^^e 

en train

/Le “HUB7 > m
./

'/îa-A VIS LK MUSÉE GÉOLOGIQUE.

,;-*VINS ET CIGARES CHOISIS-*
TOUJOURS EN MAIN.

»■:
l'étude (les

jointe rep 
et le malade

•gion 
2 Nov#

5K Fou:
dîProprietaire.VM. CODD, Respirateur Poreux

Le Dr. VVashir 
26, 27 Octobre et 

A Max a

548 Rue Sushex, Ottawa
n sera à Ottawa I# 

-rnbre.
Hôtel Windsor, le 31 Oct 

RAITÉks ( 'atari lu.-e de la Tête 
Surdité provenant du Ca* 

Chronique, Asthme et 
la Voix, Maux de 

Glandes du Cou, 
e», ou autre Obstruction du 
Bureau Principal, 78 rue

Montres et Bijouteries
en tour geiiri 
vendues à 25 
ordinaires.

ill.-
ires et de toutes qualités. Seront 

dessous des prix 
haque Article est garanti 

que représente,sinon l'argent vous sera remis 
Chez H. NOREZ, No. 30 rue Rideau, (prè 
lu Pont des Sapeurs.) Réparation»de Mon 
tree «t Horloges garanties et à dee prix 
modérée.

Mai. a ni
et ne la Gorge, 
tarrhe, Bronchite 
Consomption, Perte di 
Tête, Développement dt» 
Maladies N«.»u 
Nez enlevée. I 
McCaul. Toronto.

ur cent

C. LEVEQUE,
d6 Fo»„

ENCANTEUR.*

i P'M Salie d’Encan : Marche By.ii§ *sâ i1 —LE
X*B FER "Tabac Raby"BRAVAIS

exectement le fer een- 
dene l'économie; expérimenté 

per le» pins grand» médecins du 
monde. Il piuwc de suite d»r>s le 
•ang. ne ronetlpe p«ui, n» fatigue 
pa» l'estomac et ne noircit pas lee 
denta. En prendre vingt gouttes à 
ehaqun repas.

DEM ANDES LA vSrita Hî-K MAR4JT7S 
8* trouve dam toutei lei /'*ermw.
Gros. 40 è 42

r*présent e

Tabac Canadien.
-CHEZ

EDOUARD CARRIERE,r. St-Uzire. Parla.

145—Rue Rideau-145

OTTAWA.

MEILLEUR ORIGINAL DISPONISH
V.êr

LE CANADA LUNDI 26 OCTOBRE 1891

S 
u


